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Contre les inondations
Les élections locales, 
une solution possible 
Les agitations politiques autour de la question des élections locales battaient leur plein depuis quelques 
jours. Mais quand, fortuitement, la pluie battante du mardi 08 mars dernier est venue, reposer avec 
acuité l’équation - inondation, on pouvait alors aisément mettre de nouveau le sujet des élections locales 
sur le tapis, cette fois-ci à l’aune des questions de l’inondation. Car, si certains partis d’opposition, 
comme l’Alliance nationale pour le changement (ANC) et la Convention des peuples africains (CDPA) 
ont dernièrement décidé de ressusciter ce brûlant et épineux sujet, ...

DOSSIER

Pays ouest africain enclavé au milieu de trois voisins 
francophones que sont le Togo, le Burkina Faso et la 
Côte d’Ivoire, le Ghana a connu une histoire un peu 
mouvementée avant de devenir le modelé par lequel 
on cite l’Afrique en matière de réussite démocratique. 
Comment le pays de Kwame Nkrumah est-il parvenu 
à l’indépendance ? ...

Evolution du Ghana
De l’indépendance 
à nos jours  

PP 6&7

«Dehachampe», 
le Champagne 
togolais 

P 5

D’abord le 8 mars, journée 
internationale de la femme où 
le Ministre  de la Promotion de 
la femme, Madame Tchabinandi 
Kolani Yentchare, a été quelque 
peu condamnée à dire un discours, 
dans une ville de Notsè, ville 
politique s’il en est...Ensuite à 
Lomé, où une grande pluie a arrosé 
le matin, comme pour dire que la 
commémoration du 8 Mars a été 
bénie par dame nature. Quel est le 
rapport...

Parité et sinistrés

La gratitude 
de Kadré 
Désiré 
Ouédraogo

P 11
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Le gouvernement togolais par l’entremise du ministre 
de la Communication, de la Culture, des Sports et de 

la Formation civique, M. Guy Madzé Lorenzo, a présenté 
le 06 mars 2016, sa compassion aux populations des 
villages de Kolo-Kpando et de Kologan, au nord-est 
d’Agou-Gadzépé.
Ces populations selon l’ATOP ont été victimes d’un vent 
violent suivi d’une pluie qui ont fait 6 blessés dont 2 
graves et d’importants dégâts matériels. 

Du bilan des dégâts de cette pluie, il a été recensé 
36 ménages dont les maisons ont été décoiffées ou 
effondrées à Kologan alors qu’à Kolo-Kpando, 78 
maisons dont deux églises ont été atteintes. Le ministre 
Lorenzo a promis aux populations un compte rendu pour 
que des mesures de secours appropriées soient prises.

     Moyen-Mono / Stratégies pour une 
sortie de la pauvreté
Une cinquantaine de productrices de savon liquide, 

de pagne artisanal ont pris part le 25 février 2015 
aux travaux d’un atelier organisé par le cabinet du 
Bureau d’Etudes Conseil pour le Développement 
Intégral (BECDI). Il s’agit des travaux de renforcement 
des capacités des productrices artisanales et des 
commerçantes, membres de l’ONG « Coopération pour 
l’Appui au Développement Intégral du Togo » (CADI-
Togo). 
L’objectif est d’outiller les participantes en techniques de 
fabrication de savon liquide, de pagne teinté de bonne 
qualité et de leur donner des notions élémentaires et 
pratiques en gestion des activités génératrices de revenu 
et des conflits.
Le secrétaire général de la préfecture, Bawa Akonsena, 
a exhorté les participantes à partager les expériences 
acquises et à produire davantage pour atteindre les 
objectifs fixés, à poursuivre la formation dans les autres 
cantons en vue de réduire le chômage et la pauvreté. 

    Sotouboua / Les parents d’élèves 
mis devant leurs responsabilités 

Les parents d’élèves dans la préfecture de Sotouboua 
s’organisent pour mieux suivre le cursus scolaire 

de leurs enfants mais sur leurs droits, devoirs et 
responsabilités.
Dans cette perspective, l’ONG « Tous pour l’Union » (TPU) 
en collaboration avec la Fédération des  Associations 
des Parents d’Elèves  (FASPAREL) a organisé le 25 
février 2016 à Sotouboua une rencontre d’échange avec 
l’association des parents d’Elèves (APE).
Le président de l’ONG TPU, Difézi Moubarak a déclaré 
que les cartes scolaires, les actes de naissance et de 
nationalité sont une nécessité et que chaque élève 
a le droit de les avoir, surtout ceux qui sont en classe 
d’examen. Il a convié les responsables d’écoles à 
collaborer avec les parents d’élèves dans l’établissement 
des cartes et la gestion de certaines cotisations parallèles 
dont on ne voit pas parfois, la finalité. 

    Bas-Mono / Fin de mission pour 
l’ONG Bornefonden
Après plus de décennies de travaux d’entraide, l’ONG 

Bornefonden-Togo s’apprête à fermer l’Unité de 
Développement (UD) 0597 Agbéyéyé d’Attitogon et de 
Haompou dans dans la préfecture du Bas-Mono.

Cette information a été révélée par Mme Christa 
Nedergaard Rasmussen, la directrice nationale de 
Bornefonden-Togo le 03 mars 2016. La fermeture de 
l’UD des localités précitées est programmée pour le 31 
mars prochain. 
Implantée depuis 1992 à Attitogon, Bornefonden aide 
à œuvrer à la réduction de la pauvreté en soutenant 
les communautés surtout les enfants et les jeunes. 
Bornefonden se retire en responsabilisant la population 
à la gestion des activités.

     Agou / le gouvernement aux côtés 
des victimes de la pluie

L’association Action des Brûlés pour la Reconversion 
des Victimes et de la Prévention des Accidents au 

Togo (ABRA-Togo) a vu le jour, lors d’une assemblée 
générale constitutive, le o5 mars 2016 à Dapaong. 
L’ABRA se donne comme objectif d’engager des actions 
directes avec le soutien des partenaires afin d’extraire les 
victimes de l’extrême pauvreté.

A l’issue des travaux, les membres de l’ABRA-Togo ont 
installé un conseil d’administration de 9 membres dirigé 
par Wandjac Bomboma Langbatibe pour un mandat de 
trois ans renouvelable une fois.
Les participants ont également adopté les statuts et 
règlements intérieurs de l’ABRA-Togo. Les travaux ont 
été ouverts par le chef de la délégation régionale des 
Savanes de l’Institut de Conseil et d’Appui Technique 
(ICAT-Savanes), Laré Monoca Raymond qui a félicité et 
encouragé les victimes de brûlure pour cette initiative 
louable visant à améliorer leurs conditions de vie. 

    Sokodé / Don aux enfants hospitalisés 
à Sokodé
Les enfants hospitalisés au CHR de Sokodé ont 

bénéficié le 05 mars 2016 d’un don de savons de la 
part des femmes de l’église Adventiste du 7è jour. Le 
don est composé de pains, de savon, de détergents, des 
comprimés, de javel et des livres spirituels. 

Cette action s’inscrit dans le cadre de la Journée 
Internationale de la Femme célébrée chaque 8 mars et 
de la journée du ministère des femmes (MINFEM) de 
ladite église chaque premier samedi du mois de mars. 
La directrice du MINFEM, Mme Yamouti Angèle a 
indiqué que ce don va soutenir les mamans qui sont aux 
chevets de ces enfants. L’Assistant médical à la pédiatrie 
de Sokodé, Tchakpi Solim Gilles a remercié les membres 
du MINFEM pour ce geste de sympathie et demandé au 
Créateur de le leur rendre au centuple.

   Tône / Naissance d’une association 
pour des victimes

Niger/2ème tour de 
la présidentielle

L’opposition suspend 
sa participation

Gestion des crues 

Un projet ghanéen 
remporte les GIC 
2016

9ème édition de Filbleu 

Attendue à Lomé et dans 
trois villes de l’intérieur

Adébayor ne jouera pas 
les matchs Togo-Tunisie

Eliminatoires CAN 2017 Journée de la femme
La LCT désavoue « 
Collé la Petite »

Les femmes sont à l'honneur en cette journée de 8 mars. 
Occasion pour nous d'allumer nos projecteurs, non pas 

sur celles qui restent dans des bureaux climatisés, mais ces 
dames qui se battent contre les obstacles de la vie pour faire 
de leurs progénitures des êtres dont la société a besoin. Le 
cas des balayeuses de rue. 
Elles livrent une bataille acharnée contre la poussière, le 
soleil et parfois même le froid, puisqu'elles sont amenées 
à faire ce travail la nuit, lorsque les gens se reposent 
tranquillement chez eux.
Ces braves sont munies de balais, de pelles, de râteaux, de 
brouettes, d’un gilet par-dessus avec ou sans cache-nez, et 
des panneaux de signalisation. Elles font le tour des routes 
de la capitale. Elles les débarrassent de sable et des sachets 
plastiques.
Adjoa, la quarantaine, se retrouve les soirs sur le pavé 
d'Adéwui. Approchée, elle livre les difficultés dont elle et 
ses camarades font face tous les jours. 
"C'est ce qui constitue notre gagne-pain. Mais il y a beaucoup 
de risques dans ce métier, surtout dans la mesure où nous 
sommes sur la route. Un chauffard peut nous cogner à tout 
moment", nous a-t-elle confié, l'air visiblement hagard. 
Elle ajoute : "Nous sommes également confrontées aux 
insultes que les usagers de la route nous lancent. Nous 
faisons face aussi à la poussière qui rentre dans nos narines, 
puisque, comme vous le voyez, la plupart d'entre nous ne 
disposent pas de cache-nez », Affirme t-elle.

A la question pourquoi elles ne font pas ce travail un peu 
plus tard dans la nuit quand la circulation est moins dense, 
elle répond : « Nous commençons à 16H ou 17H pour gagner 
du temps. Il y a certaines artères de la ville qui ne sont pas 
éclairés alors que nous sommes tenues de bien faire notre 
travail. Sur ces artères, tout peut survenir. Par exemple, on 
peut vous violer ou voler. Ainsi, nous profitons de la lumière 
du jour pour faire rapidement notre travail. Mais les gens 

Courage aux balayeuses de rue ! 
nous critiquent tout le temps en disant que nous ne devons 
pas travailler aux heures de pointe », explique-t-elle.
Une autre face cachée du métier, c’est la rémunération. Elles 
ne sont pas payées comme il se doit et parfois tardivement.
« Nous travaillons en groupement et nous sommes payés par 
la mairie. Le problème que nous rencontrons, c’est justement 
avec nos responsables. Elles ont de la peine à nous donner 
notre dû le moment venu. Parfois, cela crée des mésententes 
au sein du groupement », indique-t-elle.

Toutefois, elle s'est abstenue de se confier sur ce qu'elles 
gagnent. Mais des indiscrétions parlent d'environ 10 000 
FCFA le mois. 

Ce métier, aussi pénible soit-il, occupe de nombreuses 
femmes qui en ont fait leur gagne-pain. Il demeure évident 
pour tous que ces femmes risquent leur vie pour rendre nos 
routes propres.

Il revient aux autorités compétentes de mener des enquêtes 
dans ces sociétés qui les sous-traitent, afin de voir les 
conditions dans lesquelles elles exercent ce métier. La 
célébration de la journée de la femme ne doit pas seulement 
se résumer à de beaux discours, mais elle doit permettre 
aussi de sortir ces femmes dévouées de leur condition de 
misère.
A ces femmes, il faut les encourager. Entre un ministre ou un 
directeur de société et ces femmes, ce sont ces dernières qui 
servent le plus la nation.
En ce jour, malgré la célébration de cette journée, ces 
braves seront encore au rendez-vous dans nos quartiers, 
sur les routes pour les rendre attrayantes. Alors un geste de 
reconnaissance à la place d'une insulte sera le bienvenu. Au 
moins pour cette journée.

Magnim (stagiaire),
IciLome.com



2 3 TOGOMATIN – N° 0071 DU 10 MARS 2016

             La Neutralité Positive

Politique
Ed

ito

Le ciel n’a pas été en effet 
avare le mardi dernier, et 
de l’eau, il y en a eu et il 

en existe encore à perte de 
vue dans certains quartiers de 
Lomé. Hélas, elle a transformé 
des ruelles, des habitations, 
des services....en marécages. 
Même si la végétation est 
servie, en même temps ce sont 

Contre les inondations
Les élections locales, une solution possible 
Les agitations politiques autour de la question des élections locales battaient leur plein depuis quelques jours. Mais quand, fortuitement, la pluie battante du mardi 08 
mars dernier est venue, reposer avec acuité l’équation - inondation, on pouvait alors aisément mettre de nouveau le sujet des élections locales sur le tapis, cette fois-ci 
à l’aune des questions de l’inondation. Car, si certains partis d’opposition, comme l’Alliance nationale pour le changement (ANC) et la Convention des peuples africains 
(CDPA) ont dernièrement décidé de ressusciter ce brûlant et épineux sujet, pourtant en veilleuse, depuis plusieurs mois, il ne manquait plus que l’action de ces eaux pour 
faire pour faire pousser comme de jeunes plants mis en terre, la question de ces Locales dont la tenue ne point pas encore à l’horizon.

les habitants de la capitale 
togolaise qui paient le prix fort 
de ce déluge circonstanciel. 
Lomé a renoué ainsi avec sa 
triste réalité des inondations, 
qui ont précédé la politique 
des grands travaux à laquelle 
le président Faure Gnassingbé 
a souscrit. Car bon nombre 
de Togolais se croyaient à 

l’abri de dame inondation, 
depuis que des infrastructures 
routières poussent de terre, se 
multiplient ici et là. La grande 
saison des pluies qui démarre 
ainsi en trombe cette année a 
désillusionné beaucoup...qui se 
retrouvent ces dernières heures 
– comme des batraciens - les 
pieds dans l’eau, à planter des 
ponts de fortune par endroits 
de leurs domiciles, ou à louer 
les services de pousse-pousse, 
etc. pour sortir d’affaire. Ces 
scènes sinistres qui défraient 
la chronique sur les réseaux 
sociaux sont visibles dans 
plusieurs quartiers comme Bè, 
Agoé, Hédjranawoé, Forever, 
Assivito, Ahligo, Klikamé, etc. 
ce qui n’est pas sans susciter 
une certaine colère chez ces 
derniers.

Ecologie et politique 

Ecologique, géographique, 
urbain... le sujet de l’inondation 
des quartiers de Lomé avec 
cette dernière pluie réveille 
les démons de la question 
politique en ce qui concerne, 

l’inexistence des pouvoirs 
locaux décentralisés. Et ces 
averses nourrissent bien la 
question. Car, si l’on disposait 
des élus locaux dignes de ce 
nom, c’est-à-dire des autorités 
en charge de la gestion et de 
l’organisation de la cité, ils 
auraient déjà eu à donner des 
explications techniques, claires 
à ceux qui leur ont confié cette 
mission. Et dire surtout, ce qui 
explique le fait que des eaux 
débordent pour surprendre 
les populations au fond de 
leur chambre, malgré les 
infrastructures de ruissellement 
mises en place ces dernières 
années dans plusieurs endroits 
de Lomé.
Comment ces infrastructures 
ambitieuses et modernes 
en arrivent a montré leurs 
limites face à la furie des 
premières eaux de la saison ? 
Les populations qui souffrent 
le martyre en ce moment, sont 
en droit de poser ces types de 
questions à un élu local. Mais, le 
cas de figure dans lequel nous 
nous trouvons depuis plusieurs 
décennies au Togo, avec des 

présidents de délégation, 
semble montrer des autorités 
étrangères au mal qui frappe 
les sinistrés. Elles sont comme 
complices et ne peuvent s’en 
plaindre.
La question écologique a 
ainsi beaucoup de points 
communs avec sa voisine 
politique. Il faut que le débat 
politique togolais, au lieu de 
stagner, coule comme de l’eau 
vers son lit et puisse nous 
conduire très prochainement 
vers les élections locales. Et 
qui dit, élections municipales, 
communales et locales, 
dit, un pouvoir qui doit des 
comptes aux populations 
à la base qui confèrent le 
pouvoir, des populations qui 
s’identifient à ce pouvoir-là. 
En matière de décentralisation, 
l’aménagement urbain est une 
grande règle à respecter, au 
risque de coûter son poste à 
l’élu qui y rechigne. Il faut mettre 
fin à cette situation injustifiée 
de gestion des collectivités 
locales par des pouvoirs non 
élus. Et les dernières pluies, ne 
sont peut-être que des signes.

D.K.

Un petit détour à l’Université 
de Lomé, au coucher du 
soleil, et vous serez presque 
agréablement surpris. 
Les routes, ou du moins, 
les principales artères de 
l’Université sont éclairées. 
Une avancée peut-être, diront 
certains. Mais au regard des 
attentes exprimées par les 
syndicats estudiantins ces 
derniers temps, devrait-on s’en 
réjouir et s’arrêter là et attendre 
les prochains affrontements 
entre forces de l’ordre et 
étudiants ?

Oui, car, c’est devenu presque 
la donne au Togo. Les vraies 
avancées, les changements, 
même les plus légitimes 
s’obtiennent presque toutes 
de dures et suffocantes 
revendications. Suffocantes, en 
référence aux gaz lacrymogènes 

Université de Lomé
Après l’éclairage des voies, cap sur le bitumage ?
 Les dernières manifestations des étudiants, réclamant entre 
autre l’éclairage des artères de l’Université et l’amélioration de 
leurs conditions d’études  commencent apparemment par porter 
leurs fruits. Des plaques solaires arborent certaines routes du 
campus depuis un certains moment. A quand la prochaine « AG » 
pour voir les autres revendications satisfaites?

que les syndicats et autres 
groupements essuient lors de 
leurs revendications. Parfois, il 
faut des pertes en vies humaines 
pour arracher au gouvernement, 
ne serait-ce qu’un billet de 
dix mille franc de plus sur son 
salaire. C’est devenu presque 
un « habitus », un « phénomène 
» qui commence à formater les 
citoyens Togolais sur le fait que 
quand on veut quelque chose, 
la négociation n’est que perte 
de temps : il faut détruire ou se 
faire martyre ! 

Les panneaux solaires qui 
viennent d’être installés sur 
le campus universitaire de 
Lomé marquent peut-être le 
début d’un commencement 
d’exécution de l’autorité et 
le monde estudiantin ne 
peut que s’en réjouir. Le 
président du Mouvement pour 

l’Epanouissement de l’Etudiant 
Togolais (MEET) l’a lui aussi 
reconnu sur une radio de la 
place hier matin.  Mais quand 
on s’attarde un peu sur les luttes 
qui ont amené à ce résultat, il y a 
lieu de s’interroger. Et pour ça, il 
a fallu des coups et blessures de 
part et d’autre, entre étudiants 
et force de l’ordre pour obtenir 

ce résultat. Pourtant, bien 
d’autres points de la plate-
forme revendicative peinent 
jusqu’au jour d’aujourd’hui à 
trouver des issus favorables. Il y 
a entre autre, le coût élevé des 
logements sur le campus, les 
conditions d’accès aux bourses 
d’études et aux allocations, 
le bitumage ou le traçage des 

routes, le retard  des paiements 
des tranches d’aide, etc.

Loin de nous l’idée de 
justifier les bavures plus ou 
moins compréhensibles des 
étudiants en courroux, lors 
des revendications. Mais, ce 
que nous ne pouvons pas 
applaudir, en tout cas pour le 
moment, c’est la lenteur dans la 
recherche des solutions.

Les états généraux de 
l’enseignement supérieur 
organisés en février dernier 
avaient pour ambitions de poser 
et de réfléchir à des pistes de 
solutions pour moderniser et 
cultiver l’excellence au sein de 
l’Université de Lomé. Vivement 
que les recommandations 
issues de ces assises puissent 
être traduites dans les faits 
le plus tôt possible et que 
l’université de Lomé ne soit 
plus le théâtre d’affrontements 
entre étudiants et force de 
l’ordre pour des revendications 
aussi banales que légitimes.

Alexandre Wémima

Entrée principale de l'UL

Inondation dans un quartier à Lomé

...entre les deux ? Le 8 Mars, ou le 8 
Mars-parité des genres, là où les forces 
contradictoires de la nature aiment 
s’affronter pour montrer  leur virilité, 
etc. 
Comme pour  tirer un bilan, le 
ministre cite un certain nombre de 
mesures : « Aujourd’hui, nous pouvons 
donc constater au Togo, une bonne 
représentation des femmes dans toutes 
les catégories socioprofessionnelles, 
une amélioration substantielle du 
niveau d’éducation des filles dans 
des différents degrés d’enseignement 

ainsi que des femmes à travers les 
initiatives d’alphabétisation en milieu 
rural, une réduction appréciable du 
taux de mortalité maternelle. Nous 
ne passerons pas sous silence la 
présence, de plus en plus remarquable, 
des femmes dans les différentes 
institutions de la République où 
elles jouent efficacement leurs 
rôles de leaders ....», sans oublier 
le code des personnes et de la 
famille, les campagnes d’accélération 
de la réduction de la mortalité 
maternelle, infantile et néonatale, 

le développement des stratégies de 
financement pour faciliter l’accès 
des femmes aux microcrédits, les 
programmes d’alphabétisation, etc. 
Si pour madame le Ministre, il y a peut-
être une logique, une corrélation entre 
la douceur, la fraicheur de l’eau de pluie 
qui est tombée et son symbolisme 
même ; pour les populations sinistrées, 
l’observation est toute autre. Il faut 
prendre de l’avance sur les événements 
pour éviter qu’en début ou en pleine 
saison de pluie, le Ministre soit obligé 
de faire le déplacement, soi-disant 

pour être aux chevets des sinistrés.  Car 
seul, Dieu connait, la destination réelle 
de tout ce que le gouvernement offre 
souvent aux populations touchées 
par les intempéries.  L’itinéraire de 
tous ces cadeaux du gouvernement 
est inconnu. Et l’on est fondé de 
questionner le problème d’anticipation 
qui se pose avec  ces faux-fuyants 
qui existent manifestement  pour 
escamoter les vrais problèmes de 
notre société contemporaine.
 

Dieudonné Korolakina 
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International

 Patrice Talon                                                                            Lionel Zinsou

Alors que le second tour de l'élection 
présidentielle est prévu le 20 mars 
prochain, la coalition qui soutient 

l’opposant Hama Hamadou annonce sa 
suspension du processus électoral suite 
aux multiples manquements qu'elle a 
constaté depuis le premier tour du scrutin. 
L'opposition dénonce une volonté de 
passage en force du président Issoufou.

Bénin/2ème  tour de la présidentielle
Un autre K.O. déjoué
Après une guère de chiffres à propos des tendances du premier tour de la 
présidentielle au Bénin, la commission électorale nationale autonome (CENA) a 
finalement clos le débat le mardi dernier. C’est finalement Lionel Zinsou et Patrice 
Talon qui devront convaincre les électeurs béninois le 20 mars prochain.

Les élucubrations sur les tendances  
de l’élection présidentielle du 6 mars 
2016 au Bénin ont finalement trouvé 

une sorte de dénouement avec la sortie 
de la Cena le mardi matin. L’actuel Premier 
ministre enregistre une légère avance sur 
ses plus sérieux adversaires Talon, Ajavon 
et Tchané.
Crédité en effet de 28,44% des voix 
devant Patrice Talon, 24,80% et Sébastien 
Ajavon 23,03 %, Lionel Zinsou est 
redescendu de son perchoir duquel il 
croyait la majorité du peuple béninois 
acquis à sa cause.  L’ancien patron Afrique 
du Fonds monétaire international (FMI), 
chute d’une place par rapport à 2011 et 
revient à la 4ème place avec 8,79%. Enfin, 
l’ancien Premier ministre Pascal Irénée 
Koupaki apparaît dernier parmi les cinq 
favoris, avec 5,85 %. Les autres candidats 
oscillent entre 0,04% et 1%.
La participation est de 64 %, un taux 
habituel pour une présidentielle au 
Bénin. La Céna a précisé qu’il s’agissait 
des grandes tendances après compilation 
des résultats des 546 arrondissements. Il 
manque ceux des Béninois de l’extérieur. 
Ces tendances sont basées sur la 
transmission par téléphone des résultats, 
un système informatisé et sécurisé mis 

en place pour ce scrutin, en attendant 
le contrôle, avec les procès-verbaux qui 
ont été acheminés par la route à la Cena.
C’est au finish un autre K.O. qui n’aura pas 
eu lieu, comme le prédisait la mouvance 
de Lionel Zinsou. Après la surprise du 
président Nigérien Mamadou Issoufou 
face à Hama Amadou, le Premier ministre 
Béninois est en phase de vivre sa plus 
grande surprise désagréable. Car, au 
moment où, selon son entourage, l’heure 
est aux pourparlers avec les candidats 
qui ne sont pas arrivés au second tour, 
Patrice Talon, quant à lui, espère brandir 
l’accord qui avait été signé avant le 
premier tour et qui stipulait que celui 
qui arriverait en tête bénéficierait du 
soutien de tous les autres. Et quand on 
fait un rapide calcul mental associant 
Talon et Ajavon, c’est près de la moitié 
de l’électorat qui est acquis d’office !
Toutefois, aussi imprévisible qu’ait été 
ce premier tour, le 20 mars 2016 au 
Bénin peut nous réserver aussi bien des 
faits inattendus. Tout dépendra donc 
des négociations, des ententes et des 
alliances qui seront formées, et dore et 
déjà, le ciel est assurément sombre pour 
Zinsou.

Alexandre Wémima

Niger/2ème tour de la présidentielle
L’opposition suspend sa 
participation
Cette annonce a été faite le mardi dernier, à Niamey par le porte-parole de la 
coalition de l’opposition qui soutient Hama Hamadou, arrivé second au premier 
tour de l’élection présidentielle du 21 février 2016 au Niger.

En effet, pour justifier sa décision, la 
Copa 2016, part du constat selon lequel 
les résultats du premier tour du 21 février 
n’ont pas été proclamés officiellement 
jusqu’aujourd’hui. En outre, et c’est la plus 
importante argumentation, l’opposant 
Hama Amadou est toujours gardé en 
prison pour une affaire controversée de 
trafic d’enfants.
Pour Seyni Oumarou, le porte-parole de 

la Coalition pour l'alternance politique 
au Niger (Copa), l’arrêt du 7 mars 
2016proclamant les résultats définitifs 
du premier tour du 21 février dernier 
ne l’a pas été en audience solennelle de 
la Cour constitutionnelle. En outre, le 
gouvernement s’est précipité de prendre 
nuitamment  un décret convoquant le 
corps électoral, en réduisant la durée de 

la campagne électorale de 21 à 10 jours, 
en violation de la Constitution.
Pour rappel, le président sortant 
Mahamadou Issoufou, qui brigue un 
deuxième mandat, avait obtenu 48,43% 
des suffrages devant Hama Amadou 
(17,73%) lors d'un scrutin critiqué par 
l'opposition et jugé transparent par le 
pouvoir. 

TM

C’est l’essentiel du contenu de la note 
publiée sur le site de la présidence 
de la République Ghanéenne. « Dès 

juillet 2016, la délivrance de visa se fera 
à l’arrivée pour tous les ressortissants 
de l’Union africaine », peut-on lire, avec 
à la clé, l’annonce d’un renforcement 
des liens entre le pays et l’Organisation 
Internationale de la Francophonie (OIF).

Il s’agit, selon le président Mahama, de 
favoriser entre autre, le tourisme, secteur 
qui représente pour le moment 5 % du 
PIB. En effet, le Ghana a quelque restreint 
l’accès au visa par rapport au Mali, Cap-
Vert, Togo, Guinée-Bissau, cité par le 
rapport comme étant les pays les moins 
fermés d’Afrique. Pour entrer au pays de 
Kwame N’krumah, 61% des Africains ont 
besoin de visa.

En prenant cette décision, le président de 
la République Ghanéenne espère œuvrer 

Ghana / Intégration
Le visa généralisé pour tous 
les Africains
Cité dans le rapport de l’indice sur l’ouverture des visas en Afrique publié en 
janvier 2016 par  la Banque Africaine de Développement comme étant l’un des 
pays les moins flexibles en Afrique, le Ghana espère rectifier le tir en généralisant 
la délivrance du visa à l’arrivée pour tous les Africains.

davantage pour l’intégration sous-
régionale. Il est à noter que l’exemption 
de visa pour le Ghana ne concerne que 
30 pays (dont 14 d’Afrique de l’ouest) et 
la délivrance à l’arrivée ne concerne que 
9 pays africains. 

Selon l’étude de la BAD,  55% des 
Africains ont besoin d’un visa avant de 
se rendre dans un autre pays de leur 
continent. Seuls 13 pays africains sur 
55 offrent un accès libre (exemption et 
délivrance à l’arrivée). 

Membre de la Communauté économique 
des Etats de l’Afrique de l’ouest où 
prévaut le principe de la libre circulation 
des biens et des personnes, le Ghana 
est un pays exportateur de pétrole, 
deuxième plus gros exportateur de cacao 
au monde, derrière la Côte d’Ivoire.

A.W.

À la barre, un témoin, ancien allié 
de Gbagbo, dont l’audition 
devrait s’étendre sur quatre 

jours. Mais contre toute attente, ce 
témoin fait l’apologie de l’ex chef 
d’Etat Ivoirien, à la grande surprise 
générale.
« Je n’ai rien à cacher et je souhaiterai 
que tout cela soit fait dans la 
transparence », a déclaré d’emblée 
Mohamed Sam Jichi, encore appelé 
« Sam l’Africain », qui s’exprimait à 
visage découvert et en audience 
publique, retransmise sur le site de 
Cour pénale internationale. Pour cet 
ancien proche de Laurent Gbagbo à la 
double nationalité libano-ivoirienne, il 
est question pour lui de dire toute la 
vérité, par respect pour les victimes et 
au nom de la réconciliation.
Sam l’africain est le cinquième témoin 
des 138 prévus à la barre dans 
le dossier d’accusation, composé 
également d’un millier de pièces à 
conviction. Après la révélation par 
mégarde des noms des quatre témoins 
protégés  par la CPI, et dont il faisait 
parti, Sam Jichi a été exclu de l’Alliance 
des Forces Démocratiques, la coalition 
d’opposition à Alassane Ouattara, 
composée d’une trentaine de partis 
dirigés par le Front populaire ivoirien 
de Pascal Affi N’Guessan.
Mais à la barre des témoins à charge, 

Témoin à charge, Sam 
l’Africain disculpe Gbagbo

Côte d’Ivoire / CPI

Après plus deux semaines de suspension, les audiences du procès de Laurent 
Gbagbo et Charles Blé Goudé ont repris le lundi dernier.

Sam expose ce qu’il pense être « la vérité 
», sa vérité. Pour lui, en effet, Gbagbo se 
serait humilié pour sauver la Côte d’Ivoire et 
voulait toujours négocier pour le bien-être 
des Ivoiriens. Et de poursuivre : « C’est en ce 
moment que la France est intervenue en tant 
qu’arbitre alors que tout le monde savait que 
ce pays était le père fondateur de la crise en 
Côte d’Ivoire. Le président Laurent Gbagbo a 
choisi le Burkina pour les accords parce-que le 
problème venait du Burkina ! ».
Ce témoignage laisse éberlué la procureure 
Bensouda qui croyait avoir pioché un pion 
essentiel pour prouver la culpabilité de 
Gbagbo.

TM

Mohamed Sam Jichi



TOGOMATIN – N° 0071 DU 10 MARS 2016

             La Neutralité Positive

5

Une revendeuse au grand marché de Lomé

Echantillon de Dehachampe

Le jeune Tunde-Oladipo

Aliko Dangote

Initiative & développement

Le Nigeria importe environ 2,8 millions 
de tonnes de riz actuellement. C’est 
une situation qui laisse le pays très 

dépendant des importations. Raison pour 
laquelle le milliardaire, Aliko Dangoté a 

Agroalimentaire
«Dehachampe», le 
Champagne togolais 
Boisson traditionnelle, le vin de palme est une boisson consommée au Togo comme 
un peu partout en Afrique. Elle est aussi la matière première de production de 
« Dehachampe », le premier champagne togolais.

Il y a quelques années une nouvelle 
boisson dénommée «Dehachampe» a 
été mise au point par l’Institut Togolais 

de Recherche Agronomique (ITRA). Ce 
produit selon ses promoteurs valorise les 
potentialités intrinsèques du vin de palme. 
« Très pétillant, il est comparable au vin 
mousseux et au champagne » confient ces 
derniers. 
Dehachampe est une boisson alcoolisée 
naturelle extraite du Palmier. Le vin de 
palme provient de la sève du palmier qui a 
été recueillie. Son nom est sans lien avec 

le vin tel que l'on entend c'est à dire 
fabriqué à partir de raisins.
La fermentation rapide du vin de 
palme-entre une heure et deux 
heures après sa récolte-a engendré de 
nombreuses difficultés techniques liées 
à sa conservation. Ainsi, le vin de palme 
a été pendant longtemps consommé 
dès qu'il était fraîchement recueilli.
Aujourd'hui, grâce aux nombreuses 
avancées techniques, l’ITRA a pu 
innover en créant le vin de palme en 
bouteille.
A partir du palmier on extrait le vin de 
palme, l'huile de palmiste et l'huile de 
palme.
La production du vin de palme est 
peu onéreuse. En effet, dès sa sortie 
du palmier, la fermentation du vin 
commence. Il est à entre 1 et 2 degrés 
le premier jour et deux jours après le 
vin de palme peut atteindre 4 degrés et 
trois jours plus tard il est à 12 degrés. 
C’est un leitmotiv, les togolais sont très 
créatifs et innovants. le Dehachampe et 
bien d’autres créations et innovations 
constituent des illustrations parfaites.

ZAK JAY

Développement à la base
Les femmes togolaises 
plus actives que les hommes
Le mardi 08 mars, le monde entier a célébré la femme. Celles des marchés, celles 
des rues, celles des administrations publiques et privés. Celles-là à qui la société 
a refusé le droit aux mêmes chances et opportunités que les hommes. Malgré la 
place qu’elles occupent dans le système économique togolais. 

Au Togo, même s’il n’y a pas assez 
de données quantitatives, il faut 
noter que les femmes constituent 

un maillon incontournable de la chaîne 
économique. Pas besoin d’argumenter 
sur cette réalité que chacun a du 
observer dans son quotidien.

Particulièrement, la femme togolaise 
est très active. Selon les statistiques 
nationales, les femmes représentent 
51,4% de la population totale en 2010.
Les études de l’EDST II 1998 et URG-

DGSCN révèle un taux d’activité 
économique féminine supérieur à celui 
des hommes (63 cotre 58%). cela est dû 
à l’arrivée précoce des filles 10-24 ans) 
sur le marché de l’emploi.
Selon ces mêmes études, les femmes 
sont majoritaires dans le secteur 
informel 54 % et exercent des activités 
indépendantes en milieux rural.
Malgré leurs poids, elles sont faiblement 
représentées dans les instances de 
décision dans le pays.

Rachidou Zakari

Chez Microsoft 
9 ans, mais certifié ingénieur 
En classe de CM2 à Oregun au Nigéria, Jomiloju Tunde-Oladipo est devenu en 
août 2015 l’un des plus jeunes ingénieurs de l’histoire de Microsoft. En effet, il a 
une performance hors normes surtout pour un enfant de son âge.

A l’image de ce jeune nigérian, 
beaucoup de jeunes Togolais 
manient à perfection  les outils 

informatiques. Cependant, beaucoup 
n’ont pas la chance d’exprimer leurs 
connaissances et leurs créativités dans 
le domaine.

L’exemple du jeune Tunde-Oladipo est 
un exemple qui devrait inspirer plusieurs 
pays africains. Ses performances ont été 
l’une des plus brillantes lors d’un examen 
professionnel organisé par la firme 
américaine à Lagos. Lors de ce concours,  
il a totalisé 769 points sur 1000 que 
comporte le sujet de l’examen.
A tous ceux qui abordent le jeune élève, 
ce dernier confie avec aisance : « Cela n’a 
pas du tout été facile. J’avais déjà tenté 
ma chance l’année dernière mais j’avais 
été recalé. Cependant, je suis resté 
déterminé, et j’ai continué à travailler 
dur. A la maison comme à l’école je suis 
en permanence avec mon ordinateur ». 

Il faut dire que cette certification, il le doit 
également à  l’opportunité qu’ont su lui 

offrir ses parents. « Mon père et ma mère 
ont toujours été là pour m’encourager. Ils 
m’ont conseillé de ne jamais abandonner 
» confie t-il.
Par cette certification, Tunde-Oladipo 
intègre la Ligue internationale des jeunes 
ingénieurs certifiés professionnels de 
Microsoft. Il y a rejoint son compatriote 
âgé de 10 ans Anjolaoluwa Seyi-Ojo, un 
Indien de 8 ans Lavishnashree, et deux 
Pakistanais nommés Arfa et Thobani.

ZJ

Gestion des crues 
Un projet ghanéen 
remporte les GIC 2016
Delali Dovie et Raymond A. Kasei, tous deux ghanéens ont mis en place un projet 
climatique de gestion intelligente des crues, qui a remporté la première place aux 
Global Innovation (GIC), une compétition internationale récompensant les innovations.

Le projet consiste en un système de 
collecte de données intégrant des 
systèmes d’alerte pour les citoyens 

résidant dans les zones présentant des 
risques d’inondation. Ces alertes seront 
diffusées via les TIC mais également par 
de nombreux autres moyens. Le projet 
prévoit également de mettre en place des 
plans d’évacuation.
Ses concepteurs disent avoir été inspirés 

par la catastrophe ghanéenne du 3 
juin 2015. Pour eux, « la plupart des 
dommages auraient pu être évités 
par une bonne communication et la 
publication d’informations en temps 
réel, qui auraient permis aux personnes 
situées dans les zones à risque de 
mettre leurs affaires en sécurité et, si 
nécessaire, d’évacuer la zone ».

TM

Agriculture
Aliko Dangote veut produire 
1 millions de tonnes de riz
Après avoir conquis le ciment, l’homme d’affaire nigérian veut aussi conquérir  
l’agroalimentaire, l’un des autres secteurs dans lequel l'une de ses entreprises 
évolue. Cette semaine il a dévoilé son intention de produire 1 million de tonnes de 
riz d’ici 5 ans. Rapporte une dépêche de Reuters du 7 mars. 

voulu investir plus dans ce secteur.
Une ambition qui devrait s’appuyer 
sur un autre projet de construction 
d’une usine d’engrais pour le lequel, 
il a également indiqué vouloir 

s’approvisionner en 
phosphate au Maroc, et 
en potasse, au Congo-
Brazzaville, informe la 
source.

Le magnat nigérian, 
déjà à la tête d’un vaste 
conglomérat, allant de 
l’agro-alimentaire aux 
hydrocarbures, en passant 
par l’immobilier, poursuit 
sa diversification sur un 
continent où les besoins 
énormes ne demandent 
qu’à être comblés.

TM

Remise du 
prix aux 
lauréats
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Pays ouest africain localisé au milieu de trois voisins francophones que sont le Togo, le Burkina Faso et la Côte d’Ivoire, le Ghana a connu une histoire un 
peu mouvementée avant de devenir le modelé par lequel on cite l’Afrique en matière de réussite démocratique. Comment le pays de Kwame Nkrumah est-il 
parvenu à l’indépendance ? Comment sa vie politique est animée depuis l’instauration de la démocratie et quelle est son évolution économique ? Voilà des 
questions dont Togomatin vous propose des tentatives de réponses dans ce dossier. 

Evolution du Ghana

De l’indépendance à nos jours  

Le Ghana a célébré le dimanche 06 
mars dernier son 59e anniversaire 
de l’indépendance. L’apothéose de 

cette célébration a eu lieu à la Place de 
l’Indépendance à Accra en présence du 
Président John Mahama ainsi que deux 
de ses hôtes à savoir les Présidents Uhuru 
Kenyatta du Kenya et José Mario Vaz de 
la Guinée Bissau. Comme à l’accoutumée, 
l’évènement a été célébré dans les neuf 
régions administratives du pays.  

Dans son message à la nation, Mahama 
a appelé ceux qui ont des responsabilités 
administratives dans le pays à être 
prêt pour se sacrifier pour les enfants 
d'aujourd'hui afin qu’ils héritent un avenir 
pacifique.

Fête de l’indépendance
Célébration du Ghana@59

Sur la liberté dont jouit le Ghana 
aujourd’hui, le Président ghanéen a 
rappelé que ce facteur est dû au fait 
que les ancêtres ont donné leur vie pour 
la génération d'aujourd'hui. En vue de 
perpétuer et acquis, Le Chef de l’État a 
plaidé pour les enfants ghanéennes. A 
leur adresse, il a déclaré que «Ces enfants 
sont l'avenir du Ghana ... il est de notre 
responsabilité de sauvegarder notre 
indépendance afin que la nation que nous 
leur laissons soit également libre, pacifique 
et démocratique ».
En vue de consolider l’unité du pays, l’hôte 
du palais Flagstaff House à Accra a appelé 
ses concitoyens à l'unité et à laisser de 
côté des débats qui diviseront le pays. 

Carlos Amevor

Jusqu'au milieu du 20ème siècle, seuls 
deux pays en Afrique noire sont 
indépendants, l'Ethiopie et le Libéria. 

Au lendemain de la seconde guerre 
mondiale, les africains sont de plus en plus 
nombreux à réclamer leur indépendance, 
l'opinion internationale évolue, la plupart 
des puissances coloniales, de gré ou 
de force, évoluent sur la voie de la 
décolonisation.
Un pays en Afrique noire est en avance sur 

6 mars 1957 / La Gold Coast devient le 
Ghana

les autres, et est le premier à accéder à la 
souveraineté. Il s'agit de l'ex Gold Coast, qui 
devient le Ghana sous la houlette de son 
premier ministre, Francis Kwame Nkrumah, 
qui est un des hommes politiques les plus 
populaires d'Afrique. A minuit, le drapeau 
britannique, "l'Union Jack", est remplacé 
par le drapeau du Ghana, qui est de 
couleur rouge-vert-jaune. Des cérémonies 
ont été organisées dans tout le pays, 12 
ministres et chefs de gouvernement, ainsi 

que 39 représentants de pays étrangers 
participent aux festivités célébrant la 
naissance du jeune Etat. 
« A partir d'aujourd'hui, vous n'êtes 
plus un peuple colonial, mais un peuple 
indépendant et libre! » Kwame Nkrumah le 
6 mars 1957

A minuit dans la nuit du 5 au 6 mars, Kwame 
Nkrumah proclame l'indépendance de son 
pays. Quelques minutes après minuit, il 
est porté en triomphe par les membres 
du cabinet dans les rues d'Accra où 100 
000 personnes se sont massées. "Liberté, 
liberté, plus de Côte d'Or. Vive le Ghana" 
crie la foule.

En cette nuit historique, Kwame Nkrumah 
peut savourer son triomphe : après avoir 
passé douze années à l’étranger (Etats-
Unis et Angleterre) de 1935 à 1947, où 
il s’est forgé une conscience politique, et 
où il a rencontré des gens tels que George 
Padmore, ou W.E.B Du Bois, il est revenu 
au pays en 1947, a fondé un parti politique, 
le CPP (Parti de la Convention du Peuple), a 
été emprisonné, puis a gagné les élections 
en 1951, ce qui l’a propulsé à la tête d'un 
gouvernement qui bénéficie d’une large 
autonomie interne. Nkrumah résiste aussi 
à l’opposition interne (menée par le Dr Kofi 
Busia) encouragée par les britanniques qui 
veulent empêcher ou retarder l’accession à 
l’indépendance de leur colonie. Nkrumah 
remporte de nouvelles élections en 1956. 
Il est plus que jamais l’homme fort du pays 
et ses victoires traduisent l’aspiration de 
son peuple à l’indépendance qui arrive ce 
6 mars 1957.
Nkrumah, ému aux larmes, prend la parole 
:

"Enfin, Ghana, notre cher pays, est libre. La 
domination étrangère et l'impérialisme ne 
sont plus. A partir d'aujourd'hui, vous devez 
changer votre attitude, car vous devez 
comprendre que vous n'êtes plus un peuple 
colonial, mais un peuple indépendant et 
libre". Mais pour Nkrumah, l'indépendance 
du Ghana à elle seule ne suffit pas tant 
que les autres pays d'Afrique ne sont pas 
libérés du joug du colonialisme. Nkrumah 
promet l'aide de son pays à tous les pays 
africains recherchant l'indépendance :
"Les sacrifices que le peuple du Ghana a fait 
dans sa lutte pour l'indépendance, ne sont 
qu'une première étape de l'avancement 
général de tous nos frères africains. Le 
gouvernement espère que, devenu un 
Etat libre et souverain, le Ghana pourra 
servir de centre de discussion à tous les 
problèmes africains, de sorte que les 
problèmes africains recevront l'attention 
qu'ils n'ont pas eu depuis longtemps ..."
Dans le pays, après avoir été victime 
de plusieurs tentatives de coups d'Etat 
ou d'assassinat, son régime devient 
autoritaire. (Il s'autoproclame président 
à vie, interdit les autres partis politiques 
au cours des années 60 et utilise la 
détention préventive sans procès contre 
ses adversaires politiques).
Entre-temps au Ghana, le pays apprend 
à vivre sans son leader charismatique 
qui, malade, est transféré à Bucarest 
en Roumanie, où il décède en 1972. Le 
père de l'indépendance du Ghana vient 
de mourir et sa mort est pleurée dans 
toute l'Afrique. Une page de l'histoire du 
premier pays d'Afrique noire à conquérir 
son indépendance, le 6 mars 1957, est 
définitivement tournée.

Grioo.com

Selon l'histoire, l'indépendance du 
Ghana a marqué la fin de 113 ans 
de domination coloniale britannique. 

L’indépendance du Gold Caost le 06 mars 
1957 a sonné le début d’une nouvelle ère 
pour le pays sous la direction du Premier 
ministre de l’époque, Kwame Nkrumah.  
La Première République, a duré neuf ans 
(1957 et I966) et été marquée par l’envol 
de l’économie du pays et la construction 
des infrastructures. Cette époque prendra 
fin avec le renversement du Président 
Kwame Nkrumah le 24 Février 1966 par 
le Conseil National de Libération (NLC) 
présidé par le Lieutenant-général Joseph 
Ankrah.
La Deuxième République sous Busia a duré 
27 mois et a été renversé le 13 Janvier 
1972 par le Conseil National Rédemption 
(NRC) avec à sa tête le Général Ignatius 

Historique des différentes républiques

Kutu Acheampong. Il sera renversé à son 
tour en 1978 par un Coup interne dirigé 
par le Lieutenant-général F.W. Akuffo. 
Un soulèvement de jeunes officiers 
avec leur tête le Capitaine d'Aviation 
Jerry John Rawlings renversera la junte 
militaire d’alors le 05 mai 1979. Un Conseil 
Révolutionnaire des Forces Formées 
(AFRC), dirigé Rawlings a organisée des 
élections lesquelles ont été gagnées par 
Hilla Limann du Parti National Populaire 
(PNP). Cette époque a marqué la troisième 
république.
Deux ans plus tard, le bouillant Officier 
Rawlings revint au-devant de la scène 
un 31 décembre 1981 pour annoncer le 
renversement du pouvoir du Président 
élu Limann. Le Chef du Conseil 
Révolutionnaire, Rawlings s’est assigné 
la mission de redresser le Ghana et de le 

John Mahama faisant le tour d'honneur

John Mahama au parlement

Proclamation de l'indépendance par Kwami Nkrumah
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mettre sur une voie normale.
La quatrième république est née après 
l’adoption de la quatrième Constitution 
et ensuite l’organisation des élections 
générales du 07 décembre 1992 
remportées par le National Democratic 
Congress (NDC) du Rawlings. Après deux 
mandants constitutionnels 1993 to 2000 
soit huit ans, Rawlings a remis le pouvoir a 
John Kufuor du parti d’opposition NPP qui 
lui aussi a fait deux mandats 2001 to 2008. 

John Kufuor remettra le pouvoir a John 
Atta Mills qui a été leu en 2008 mais 
laissera inachevée son mandat en juillet 
2012. Son vice-président John Mahama 
prendra l’intérim et sera élu en 2012 
comme le Président du Ghana. Mahama 
dont le mandat est en cours d’achèvement 
se représente à sa propre sécession pour la 
présidentielle du 07 novembre 2016. 

Koaci.com

Le Ghana est un « success story » en 
Afrique sub-saharienne. Ce pays 
affiche non seulement une stabilité 

politique qui fait l’envie du continent 
africain, mais il a aussi développé l’une 
des économies les plus dynamiques 
d’Afrique.
 « Par rapport à ses pairs d’Afrique sub-
saharienne, le Ghana a accompli des gains 
économiques significatifs depuis le retour 
à la démocratie en 1992 », souligne 
Michael Fini, analyste en géopolitique à 
la Financière Banque Nationale dans une 
récente note sur ce pays de 25 millions 
d’habitants.
En 2012, le Ghana a enregistré une 
croissance économique de 7 %, soit 
supérieure à la hausse moyenne des 
économies émergentes asiatiques, de 6,5 
%, selon le Fonds monétaire international. 
Et si le Ghana fait moins bien que la Chine 
(son PIB a cru de 7,8 % l’an dernier), son 
secteur des services est toutefois plus 
développé que celui dans l’Empire du 
milieu.
L’an dernier, ce secteur pesait pour la 
moitié de l’économie du Ghana par 
rapport à 45 % en Chine, selon les 
estimations de la CIA, l’agence américaine 
du renseignement. En revanche, le secteur 

Le miracle économique 
de l’agriculture représente le cinquième 
du PIB ghanéen. Le pays est d’ailleurs le 
deuxième producteur mondial de cacao.
Le Ghana, un pays anglophone qui a 
gagné son indépendance en 1957, est 
un important partenaire économique du 
Canada en Afrique sub-saharienne. Nous 
y exportons principalement du blé et des 
véhicules automobiles.
Des points faibles
Malgré son dynamisme et son potentiel, 
le Ghana a des points faibles, selon les 
analystes de Coface, une firme française 
assurant les risques commerciaux des 
entreprises à l’étranger.
Le pays dépend des matières premières 
(cacao, or, pétrole), les entreprises 
publiques sont fragiles financièrement, 
et les infrastructures de transport et 
d’énergie sont défaillantes.
Sur le plan politique, le pays n’est pas non 
plus à l’abri de tensions interculturelles 
entre le sud, plus développé et chrétien, 
et le nord, pauvre et musulman. «Les 
inégalités nord-sud risquent de persister, 
avec les recettes pétrolières qui 
profiteront probablement davantage aux 
populeuses villes du sud», note Michael 
Fini.

Extrait, Lesaffaires.com

La vie politique au Ghana est animée 
par 25 partis politiques déclarés à la 
Commission Electorale (CE), structure 

indépendant en charge de l’organisation des 
élections mais aussi en charge de la gestion 
des formations politiques. Du nombre de 
ces partis figurent les deux géants que sont 
le National Democratic Congress (NDC) le 
parti au pouvoir et le New Patriotic Party 
(NPP), le principal parti de l’opposition.
Du début de la quatrième république en 
1992 et ce jusqu’à ce jour la pouvoir d’Etat 

Vie politique, un bipartisme qui s’impose 

alterne entre le NDC et le NPP. Si le parti 
d’opposition Convention People's Party 
(CPP) a eu à gérer le pouvoir pendant les 
premières années de l’indépendance, le 
Coup d’Etat qui a renversé le Président 
Kwame Nkrumah le 24 février 1966 a 
relégué ce parti au second plan et il peine à 
séduire les ghanéens.
Après l’adoption de la Constitution 
de la quatrième république le 28 avril 
1992, l'interdiction qui frappait les partis 
politiques a été levée. En dehors des 

trois partis politiques précités, le feu vert 
portant sur le multipartisme a permis la 
naissance d’autres partis politiques. Ces 
derniers essaient d’animer la vie politique à 
leur manière mais sans faire de bruits. Ces 
partis sont entre autres People's National 
Convention (PNC) ; Reformed Patriotic 
Democrats (RPD), Democratic Freedom 
Party (DFP) … Popular democratic Party 
(PDP).
De l’historique des deux grandes formations 
qui monopolisent la vie politique au Ghana, 
disons que le National Democratic Congress 

qui est membre de l'Internationale socialiste 
a été créé par l'ex Président Jerry John 
Rawlings. Avant l’amorce de la démocratie, 
l’actuel parti NDC était connu comme 
le Provisional National Defence Council 
(PNDC).
Pour sa part, le New Patriotic Party (NPP) 
est un parti membre associé à l'Union 
démocratique internationale. Le NPP a été 
fondé en 1992 et se décrit lui-même comme 
étant un « parti démocratique libéral » qui 
défend « le pluralisme politique ».

TM

Des leaders de l'opposition
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Donnez une légende à cette image

Les bons plans et  les bonnes adresses
OU MANGER A LOME?

RESTAURANTS AFRICAINS

RESTAURANTS  ASIATIQUES

DECORATIONS MUSCULATION / MASSAGE

YVES LAMBONI (Ki nésithérapeute); Tél: 90 03 79 10 
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

DR THIERRY CASTANET ; Tél: 90 97 15 15
DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CLINIQUE DE L’AEROPORT; Tél: 22 26 90 12
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116
PROTECTION DE L’ENFANCE; Tél: 111 / 22 20 45 10
SPECIALE INFO SANTE; Tél: 80 00 00 11

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES
MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

TOGO MOTO CROSS (Face au Golf club d’Agoè Nyivé) 
; Tél : 90 17 95 07
L’AFRICLUB (Qtier : Kégué entre CHR et la FTF) ; Tél : 
92 52 24 40

MOTO & KARTING

INFOS UTILES

Photo  du  jour

COUTURE STYLISME

Où DORMIR A LOME?

CANTINE DE L’IBIS HÔTEL (Qtier 
Administratif derrière l’Hôtel IBIS) ; Tél : 90 
08 52 54
VIVI ROYALE (Qtier Nyékonakpoè, Rue des 
Moussons) ; Tél : 22 22 20 27 / 99 22 20 76
NOPEGALI VIP (Bd du 24 Janvier en face 
de la BTCI) ; Tél : 22 22 94 00

BEIJING (Qtier Kodjoviakopé, Bd du 13 
Janvier) ; Tél : 22 21 51 41
CHINA TOWN (Qtier Kodjoviakopé, Bd 
circulaire) ; Tél : 22 22 30 06

RESTAURANTS LIBANAIS
LA TERASSE (Qtier Dékon, Bd du 13 
Janvier) ; Tél : 90 12 12 12
NUIT D’ORIENT (Qtier Nyékonakpoè, Bd 
du 13 Janvier) ; Tél : 22 44 68 96

.CREDANIAH (Djidjolé) Tél : 90 16 37 60

.DESMO DESIGN (Quartier Forever) Tél : 90 04 16 78

.EAMOD AYANICK (Qt: Nukafu) Tél : 99 47 05 95

.GALERIE CONFORTIUM (Bd 13 Janvier): Tél : 
22 21 99 90 / 22 20 25 26
.ENVERGURE (Tél : 90 10 39 01/22 56 82 80)  
.T.M.B SA (Tokoin St Joseph ) Tél : 22 21 06 77

HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
HÔTEL LA LINETTE (Agbodrafo); Tél : 22 32 34 32
HÔTEL LE LAC (Agbodrafo) Tél: 22 21 08 10 
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 22 21 11 21 
RESIDENCE DES TROPIQUES Tél: 22 26 66 18

Pharmacies de garde
du  07 au 12 Mars  2016

8

Les blagues du jour

Jeux de calcul 

DJIDJOLE (Djidjolé) ; Tél: 22 25 65 12
ENOULI (Station d’Agbalépédogan), Tél: 22 25 90 68
OSSAN (Ets Limousine), Tél : 23 38 44 25
VERTE  (face école du parti Klikamé), Tél : 22250326
DES ROSES (Vakpossito, Face l’entreprise de l’union), Tél: 22 37 38 12
LE JOURDIN (Bd Léopold Sédar Senghor), Tél: 22 61 56 14
BETHEL (Route d’Adidogomé) , Tél: 22 25 23 70
LA REFERANCE  (Adidogomé à coté du bar Madiba), Tél : 23 20 24 15 
BONTE  (Route de Ségbé Adidogomé), Tél : 92 94 84 40
DELALI  (Agoè cacavéli face cour d’appel), Tél : 22 25 06 90 
EXELLENCE  (Agoè Démakpoe Voie CEDEAO), Tél : 22 51 77 87
ST ESPRIT  (Agoè nyivé Kégué face CEG Agoè Est), Tél : 22 40 29 06 
ST MICHEL  (Agoè nyivé Brasserie BB ), Tél : 22 51 70 22
MAINA (Agoè Assiyéyé carrefour bleu), Tél : 22 33 65 34
ABRAHAM  (Agoè Logopé Kossigan), Tél : 22 50 10 00
DESTIN (A coté d' ECOBANK de Baguida), Tél: 22 41 15 41
ISIS (Av Jean Paul II, Noukafou Gakpoto), Tél: 23 36 95 65
HOPITAL (Face Hôpital CHU Tokoin), Tél : 22 20 08 08
CAMPUS  (Adéwui), Tél : 22 21 56 32
AMITIE  (72 Avenue des hydrocarbures, SOTED), Tél : 22 21 74 47
HORIZON (Nyékonakpoè, face Sapeurs pompiers), Tél : 22 20 42 42
OCEAN (Route de l’ OCAM), Tél : 22 22 62 77 
BIOVA (Bd Hounphoët Boigny), Tél 22 34 50 93
BEL AIR (Rue du commerce), Tél: 22 21 03 21
STE RITA  (Doulassamé, face Hôtel Sana), Tél : 22 20 90 16
HORIZON (Nyékonakpoè, face Sapeurs pompiers), Tél : 22 20 42 42
FRATERNITE  ( Hédranawé ), Tél : 22 26 81 55
NOTRE DAME (578, Rue Assiyéyé), Tél : 22 42  74 04
ST PIERRE (Sagboville, Hédranawé Bd Haho), Tél : 22 26 19 73
MISERICORDE ( Bè Kpota), Tél: 23 38 47 62
HYGEA (Face Lycée publique de Baguida), Tél: 22 27 36 36 
MAELY’S ( Bd Malfakassa, Bè de NETADI), Tél: 22 27 60 19

Voilà un beau paradoxe : plus on dort, plus on aurait 
envie de faire l’amour avec notre partenaire. 

C’est en tout cas ce que pensent des scientifiques 
de l’université du Michigan, qui ont rendu cette 
conclusion la semaine dernière.

Pendant deux semaines, ils ont examiné la vie sexuelle 
de 171 femmes en âge d’être étudiantes, ainsi 
que leurs habitudes de sommeil. Les participantes 
dormant le plus sont également celles étant le plus 
susceptibles d’avoir un rapport sexuel le lendemain.

Lorsqu’on est en couple, il arrive souvent qu’il y ait des hauts 
et des bas et c’est aussi cela qui fait le piment d’une relation 

: tous les jours ne se ressemblent pas et si l’on veut conserver 
cette petite flamme, il faut sans cesse se renouveler, tout 
du moins essayer d’apporter de la nouveauté au sein de son 
couple.
Avant de crier « j’ai besoin d’air », avant que le couple ne 
tombe dans des abimes dont il ne se relèvera pas, comment 
briser ce ronron familier dans le couple ?

Voici un conseil qui peut nous aider à sortir de cette impasse 
et de ce danger qui nous guette tous.
Briser le quotidien, le rendre un peu plus fun, un plus enjoué, 
un peu surprenant n’est pas une mince affaire, cela ne se fait 
pas tout seul : vous êtes un couple et c’est donc à vous deux 
de donner le meilleur de vous-même pour que la situation 
s’améliore. Entre le métro/boulot/dodo, sans compter que 
vous n’êtes pas uniquement des parents dans certains cas et 
pour montrer à l’autre que vous êtes toujours amoureux, voici 
des conseils pratiques qui s’avéreront utiles.
Organiser un petit voyage en amoureux : de manière tout à 
fait impromptue, pour oublier les ennuis du travail, pour être 
simplement à deux, sans les enfants si possible, sans savoir à 
gérer les impératif dus la maison, etc. Une véritable coupure 
avec les habitudes et l’occasion, surtout, de communiquer 
avec votre partenaire, de vous retrouver un moment tous les 
deux, d’être totalement disponible pour l’autre.

comment briser la routine dans le couple ?Le sommeil et sa vertu

Dormir plus diminue le stress
La raison en est toute simple : le manque de sommeil 
se traduit souvent par une irritabilité, voire, un état 
de stress. Dans ce cas, on a bien moins la tête à nous 
amuser avec notre chéri(e). Au contraire, dormir plus 
et avoir une bonne hygiène de vie (pas juste l’un ou 
l’autre) permettent d’être plus en forme. Résultat : on 
est de meilleure humeur, et donc, plus à même d’avoir 
envie de faire l’amour. 

Les scientifiques ont même établi qu’une heure 
de sommeil en plus augmenterait la possibilité de 
faire l’amour le lendemain de 14%. L’auteur de cette 
étude, David Kalmbach, a un conseil : “Si les femmes 
ou leurs partenaires peuvent faire quoique ce soit 
pour s’assurer que l’un et l’autre dorme bien, comme 
partager les tâches ménagères, prévoir des escapades 
romantiques ou avoir une meilleure hygiène du 
sommeil, cela pourrait les aider à éviter d’avoir des 
problèmes dans la chambre.” Rien de mieux qu’un voyage en amoureux…

+
+

+
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Bonne réflexion
NB: La réponse dans notre prochain numéro
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Angélique Kidjo

Angélique Kidjo maintenant  présentatrice à 
TV5Monde
Angélique Kidjo, la célébrissime chanteuse béninoise est présentatrice d’une toute 
aussi célèbre émission " 21ème Siècle ", sur la chaîne francophone TV5Monde.

On ne l’a présente plus. Angélique 
Kidjo est l’une des voix les plus 
connus du continent africaine 

dans le domaine musicale. Des millions 
de disques vendus à travers le monde et 
trois Grammy Award à son actif. Celle qui 
est en outre " Ambassadrice de l’UNICEF 
" et nommer parmi les 100 femmes 
les plus inspirantes du monde, vient 
d’ajouter une autre corde à son arc. 

A partir du vendredi 11 mars prochain, 
Angélique Kidjo sera présentatrice sur 

la chaîne de télévision francophone 
TV5Monde. La chanteuse béninoise 
animera l’émission " 21ème Siècle ". Celle-
ci traite des réalités contemporaines sur 
les différents continents en les illustrant 
par des reportages évocateurs. " La diva 
", comme on la surnomme précise qu’il 
s’agira de trouver aussi les solutions aux 
maux qui minent le monde. On l’a sait 
très engager pour la cause des enfants 
et des femmes. Des thématiques qui 
ne manqueront surement pas dans son 
émission. 
Notons que cette émission est produite 
par l’Organisation des Nations Unies 
(ONU) et que sa diffusion débutera à 
partir du 11 mars sur TV5Monde.  

La cérémonie d’ouverture du Festival 
est prévue au siège de la Délégation 
de l’Union Européenne à Lomé (Cité 

OUA) le 15 mars et sera  marquée  par 
le vernissage de l’exposition « Je vous 
salue Christiane » de l’artiste togolais 

Qui était Nana Vasconcelos ?
Nana est née le 2 Août 1944 à Recife. « 
Quelque chose était plus que la percussion 
quand Nana Vasconcelos leva bâton de pluie 
vers le ciel. La pluie est vite transformée 
en une tempête, et qui se tenait devant 
elle pouvait sentir le tonnerre. Les sons 
de Nana sont venus à la vie au-delà de la 
musique qui a fait de cet artiste un géant. 
Il a dominé un énorme public dans les 
salles de concert les humbles salles de 
classe à travers l'intérieur du pays avec 
les étudiants intéressés par leur magie. Le 

Mort de Nana Vasconcelos 
Le son de la « plus grande percussion du 
monde » s’est estompé
Le percussionniste brésilien Nana Vasconcelos Pernambuco est décédé hier mercredi 9 mars à 71 ans, dans un hôpital à Recife au Brésil. 
L’annonce de son décès a rapidement fait le tour du monde, son talent étant connu et ayant déjà retenti dans les quatre coins du monde. 
La triste nouvelle a été aussitôt « rythmée » par des hommages. De la présidente de le République fédérale brésilienne Dina Rousself en 
passant par le ministre de la culture, des amis artistes du défunt... tous les messages ont salué un percussionniste d’immense talent, le 
Meilleur dans le monde. 

monde a découvert la surprise de celui 
qui fait face aux sorciers...», écrit dans 
un long hommage le journal brésilien, 
Huffpost Brasil.
Le magazine américain « Down Beat 
», référence dans le jazz et la musique 
instrumentale, l’a élu huit fois comme «le 
meilleur percussionniste du monde. » Le 
journal dit de lui que, « Tout ce qu'il savait 
a été semé dans les jours de son enfance, 
quand il accompagnait son père sur une 
fanfare Recife. »
Le premier contact de ses mains avec 
la peau d'un instrument de percussion 
précoce a donné aux sept ou huit ans, 
quand Nana a été admis par son propre 
père à jouer bongos et maracas dans 
un ensemble de Recife. Nana sentit la 
musique étant à la maison, en regardant 
les répétitions que son père a faites. Son 
premier instrument professionnel n’était 
pas les ensembles de percussion, mais la 
batterie...
Quand il prenait la route pour enregistrer 
un album à New York, il ignorait que les 
portes du succès mondial s’ouvraient 
ainsi. Après avoir participé à un certain 
nombre de festivals de jazz, Pernambuco 
enregistre avec des noms comme Jean-
Luc Ponty, Don Cherry Roff KUN, Oliver 
Nelson et Leon Thomas...

Retour au Brésil, Nana devient la plus 
haute autorité de la percussion du pays. Il 
a fait Egberto Gismonti en 1976, l'un de 
ses albums les plus importants appelé « 
Danse des chefs ». Il superpose sa voix au 
son de la corde vibrante et fait des effets 
étonnants...
A l'extérieur, Nana est devenu l'un des 
représentants de la musique brésilienne la 
plus célèbre dans le monde. Il a enregistré 
ou agi sur scène aux côtés de Jon Hassel 
à Pat Metheny, Evelyn Glennie, Miles 
Davis, Jack DeJohnette, Trilok Gurtu, Jan 
Garbarek. A côté de Don Cherry, et Collin 
Walcott, formé entre les années 1978 et 
1982, le groupe de jazz Codona et sorti 
trois albums avec lui.
En Février, il a engagé une lutte contre 
un cancer du poumon, qui va finalement 
l’emporter. Jusqu’au son final de la 
cloche, Nana a décidé de rester sur la 
route. Comme le témoignent bien de 
ses amis « Même s’il était malade depuis 
2015, Nana Vasconcelos n'a pas dit non 
aux invitations. Le Pernambuco, en tant 
qu'entité musicale, n'a pas manqué de le 
rappeler à gagner les honneurs de l'Etat en 
particulier pendant le Carnaval. »
 En tout, Nana a ouvert le carnaval de 
Pernambuco 13 fois.

TM

9ème édition de Filbleu 
Attendue à Lomé et dans trois villes de l’intérieur
La 9ème édition du Festival international de littérature francophone Filbleu se tiendra  du 14 au 20 mars dans les villes de Lomé,  Aného, 
Tchamba et Aouda, avec la participation de grands noms de la littérature africaine. Le thème du festival porte sur « l’art et la science 
contre l’ignorance », un questionnement sur la montée des extrêmes et surtout du fanatisme religieux qui secouent notre époque.

Wonanu Kobla. Cette étape sera suivie 
d’une conférence sur la relation entre 
les arts visuels et la transformation 
des mentalités et s’achèvera par une 
animation musicale proposée par les 
artistes Ogrini Baladje et Joes Madi, 
accompagnés par l’orchestre Hakuna 
Jazz Project.
La 9eme  édition du Filbleu intervient 
dans un contexte africain et mondial 
marqué par la résurgence des extrêmes  
et des fanatismes religieux dont les 
déclinaisons  se comptent en conflits de 
tous ordres,  autant de périls sur l’avenir 
de l’humanité.
La programmation du festival se décline 
en plusieurs activités entre autre :
Conférences-débats dans les lieux 
culturels institutionnels et à l’Université 
de Lomé ;
Rencontres d’écrivains avec les élèves 
dans les écoles ; exposition d’arts 

plastiques ; spectacles de théâtre, de 
contes et concert de musique.
Douze écrivains participeront  à ce grand 
rendez-vous d’échanges scientifiques 
et artistiques. Ils proviennent des pays 
comme le Cameroun, la Côte d’Ivoire, le 
Bénin et la France. Les organisateurs du 
Festival profiteront de l’opportunité de ces 
rencontres et du mois de la Francophonie 
pour rendre hommage à l'écrivain ivoirien 
Bernard Dadié, qui vient de célébrer son 
centième anniversaire. Récipiendaire le 
11 février dernier du  premier prix Jaime 
Torres Bodet de l'Unesco pour l'ensemble 
de son œuvre. 
Pour le Directeur de Filbleu Kodjo 
Cyriaque NOUSSOUGLO, le festival 
Filbleu trace son sillon dans le paysage 
culturel de notre pays où entreprendre 
dans le domaine culturel reste encore une 
gageure.

Elom H.( Stagiaire)

« ...Agbétété : A t’entendre parler, cela 
me rappelle une étude présentée lors 
d’un séminaire auquel j’ai pris part au 
Cameroun. Dans cet opuscule intitulé 
« Femme comment es-tu ? », Jean 
Sakou, psycho-pédagogue camerounais, 
professeur de sciences humaines, montre 
le rôle de la femme et de l’homme dans la 
société traditionnelle africaine : 
« La femme se lève la première, allume 
le feu, donne le sein au bébé, fait la 
toilette des enfants et les habille, fait un 
kilomètre à pied pour aller chercher de 
l’eau, en fait un autre pour revenir, donne 
à boire et à manger au bétail, prend son 
petit déjeuner, fait la vaisselle, passe le 
balai dans l’enclos, fait la lessive, donne 
le sein au bébé, pile le riz, allume le feu, 
prépare le déjeuner, donne le sein au 
bébé, fait un kilomètre à pied pour aller 
porter à manger au mari dans le champ 
de coton, déjeune, fait un kilomètre pour 
revenir des champs, en fait un autre pour 
aller à son propre champ, arrache les 
mauvaises herbes, donne le sein au bébé, 
ramasse du bois pour le feu sur le chemin 
du retour, fait un kilomètre pour chercher 
de l’eau, en fait un autre pour revenir, 
pile le maïs, fait un kilomètre pour aller 
chercher de l’eau, en fait un autre pour 
revenir, allume le feu, prépare le dîner, 
donne le sein au bébé, range la maison et 
se couche tard. » 
Une dame juriste participante au 
séminaire a fait rire l’assistance en 
ajoutant à la fin : « donne le sein au mari 
».
S’agissant de la journée de l’homme, le 
texte poursuit :
« L’homme se lève quand le petit déjeuner 
est prêt, il prend son petit déjeuner,
Fait un kilomètre à pied jusqu’au champ 
de coton, travaille dans le champ, mange 
quand sa femme arrive avec le repas, se 
remet au travail, marche un kilomètre 
pour rentrer à la maison, mange, va à pied 
à la maison et va se coucher. »
Il est vrai, ce schéma sur la division 
inégale du travail entre l’homme et 
la femme dans la campagne africaine 
semble un peu caricatural, mais il reflète 
la réalité et se retrouve à un détail près 
dans nos villes où en plus des activités 
à caractère économique (commerce, 
fonction salariée ou autres petits métiers 
: salons de couture ou de coiffure, etc.), 
la femme doit ajouter l’entièreté des 
travaux domestiques ( courses au marché, 
cuisine, soins aux enfants, lessive, etc.)
Toutes ne sont pas aussi dévouées 
et travailleuses, me dira-t-on. Il faut 
noter cependant que les paresseuses et 
cancanières au foyer se comptent sur 
le bout des doigts et représenteraient à 
peine les 10%.
On devrait en toute conscience instituer 
la Journée de Remerciement et de 
Glorification de la Femme africaine.

Agbali : Elles ne demandent pas tant 
d’honneur mais juste un peu de respect. 
Or au lieu de cela à quoi assiste-t-on 
de la part de certains maris dont les 
épouses sont pourtant des perles rares ? 
Je préfère taire bien des comportements 
qui ne nous honorent pas. Et quand 
le mari décède, dans certains milieux, 
la mentalité persiste à croire que la 
malheureuse veuve en est la cause, 
d’où des persécutions multiples et 
multiformes, méchancetés où excellent 
curieusement les tantes de la belle- 
famille qui sont pourtant des femmes 
elles aussi.
En cas de crime avéré, c’est à la justice, 
sur la base de preuves patentes, de 
condamner la présumée coupable et non 
à la famille de rendre la vie impossible à 
une pauvre femme sur la base de rumeurs 
et suppositions sans fondement... »

Extrait de Chroniques d’un Chauffeur de 
Taxi de Yao Zewuze Abotsi Page 64-66
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Sports

Didier Drogba

Emmanuel Adébayor  

Maria Sharapova   

Un vélo de course

Junior 
Ilunga 

Makabu

Il s’entraîne sous la direction d’Eddie 
Mustafa Muhammad, ancien 
champion du monde des mi-lourds, 

et de son assistant, Rafael Garcia, qui 
est aussi le soigneur officiel de Floyd 
Mayweather. 

Ilunga Makabu affirme se préparer  
durement  pour ce combat qu’il attend 
depuis longtemps. « Chaque jour, je 
me lève à 5 heures du matin pour faire 
le footing », confie le boxeur dans un 
entretien. Au sujet de cette préparation, 
le Congolais indique avoir choisi de 
s’entraîner à Las Vegas pour s’acclimater, 

Adébayor ne jouera pas les matchs 
Togo-Tunisie

Tennis / Dopage
Maria Sharapova contrôlée positive
L’ancienne N.1 mondiale Maria Sharapova a annoncé lundi qu’elle avait fait l’objet, 
à l’Open d’Australie, d’un contrôle antidopage positif résultant de la prise d’un 
médicament, le meldonium, prohibé depuis janvier 2016 et au cœur de plusieurs 
affaires retentissantes.

Alors que les amateurs de tennis 
redoutaient qu’elle annonce, à 
28 ans, la fin de sa carrière en 

raison d’une blessure à un avant-bras qui 
l’empoisonne depuis des mois, Sharapova 
a pris tout le monde à contrepied.
Le visage fermé, la Russe aux cinq 
titres du Grand Chelem a révélé que 
la Fédération internationale de tennis 
(ITF) lui avait notifié le 2 mars qu’un de 
ses échantillons prélevés le 26 janvier à 
Melbourne (Australie) était positif.

« Depuis 10 ans, je prends un médicament 
sur prescription de mon médecin de 
famille (…), ce médicament n’était pas 
sur la liste des produits prohibés par 
l’Agence mondiale antidopage, mais le 
règlement a changé le 1er janvier dernier 
et ce médicament est devenu un produit 
prohibé, ce que je ne savais pas », a-t-elle 
poursuivi.
Selon son avocat John Haggerty, 
Sharapova pourrait être suspendue 
jusqu’à quatre années, mais cette 
suspension pourrait, selon lui, être limitée 
à deux ans, voire quelques mois, si la 
commission antidopage de l’ITF prend en 
compte les explications et la bonne foi de 
sa cliente.

Nike suspend son partenariat

La Fédération internationale de tennis a 
annoncé quelques minutes après la fin de 
cette conférence de presse que Sharapova 
était « suspendue à titre provisoire à partir 
du 12 mars en attendant le déroulement 
de la procédure ».
L’un de ses partenaires historiques, 
l’équipementier américain Nike, a 
rapidement tiré les conséquences de 
cette annonce: « Nous avons décidé de 
suspendre notre relation avec Maria le 
temps de l’enquête », a-t-il annoncé.

TM

Didier Drogba blessé
Didier Drogba traine une enflure au genou gauche ce qui ne lui permet pas de 
s’entrainer avec l’Impact de Montréal sur un terrain synthétique. 

Son club a décidé lundi de lui trouver 
une équipe pour poursuivre sa 
préparation.

Et c’est en compagnie du Sacramento 
Republic FC (USL) et de son 
physiothérapeute, que l’ancien buteur 

des Blues de Chelsea va s’entrainer 
désormais.

Selon l’Impact , l’ivoirien pourrait être 
disponible pour disputer le troisième 
match de la saison, le 19 mars à Dallas, 
puis le 6e à Chicago le 16 avril, avant 
le premier match de la saison au Stade 
Saputo, le 23 avril.
Le joueur s’apprête en même temps à 
mettre fin à sa carrière. Cette semaine, 
il confiait déjà qu’il envisageait cette 
décision. « Cela fait longtemps que je 
cours sur les terrains. C’est depuis à l’âge 
de 06 ans je joue au football... j’ai toujours 
envie de jouer mais je pense qu’à un 
moment donné, il faut savoir arrêter. Et je 
pense que ce moment est proche ».

Rachidou Zakari

Cyclisme sur la route
Le Rwanda accueil le championnat 
d’Afrique 2018 

« Nous avons tout ce qu’il faut pour 
abriter une compétition cycliste de cette 
envergure. Je n’ai pas de doute que 
ces championnats seront une réussite. 
Il faudra dès à présent préparer nos 
athlètes pour mettre les chances de notre 
côté pour conquérir le continent« , a 
indiqué M. Bayingana.

C’est la deuxième fois que le Rwanda va 
abriter les Championnats d’Afrique de 
cyclisme mais la première fois lors des 
8 dernières années.  C’est le Maroc qui 
a organisé les Championnats d’Afrique 
cette année avec la victoire de l’Erythréen 
Tesfom Okubamariam.

Africatopsport.com

Le Rwanda organisera les Championnats d’Afrique de cyclisme sur route en 2018. 
C’est l’annonce faite par la Confédération africaine de cyclisme et confirmée par 
Aimable Bayingana, président de la Fédération rwandaise de la discipline.

Boxe (WBC) / Congo
Ilunga Makabu affronte le Russe Gregory Drodz 
Le boxeur congolais, Junior Ilunga Makabu, va affronter le 8 avril à Moscou (Russie) le Russe Gregory Drodz pour la ceinture mondiale WBC (World Boxing Council) des 
lourds-légers. Depuis près de deux mois, le Congolais se prépare au gymnase du boxeur américain Floyd Mayweather à Las Vegas aux Etats-Unis.

faisant remarquer qu’en Russie il fait très 
froid.
Ilunga Makabu ne cache pas son 
optimisme pour son prochain combat : « 
Nous avons l’espoir de gagner à 100% ».
Les chiffres plaident pourtant en faveur 
du Russe. Gregory Drodz compte 40 
victoires et une défaite alors que le 
Congolais aligne 19 victoires et une 
défaite.

« Je veux ramener la ceinture chez nous 
au pays et nous allons fêter », promet 
malgré tout le boxeur congolais. 

TM

C’est vrai que le refus d’Adébayor  
de jouer les matchs Togo-Tunisie 
dans le cadre des éliminatoires 

de la CAN 2017  a été mal pris part 
certains de ses fans et  amoureux 
du ballon rond. Mais il fallait aussi 
s’attendre vu que les derniers épisodes 
de sa collaboration avec les éperviers 
présageaient déjà ce refus. Par ailleurs, 

Eliminatoires CAN 2017

Adébayor dit non à sa sélection pour les matchs devant opposés le Togo à la 
Tunisie. Une réaction diversement appréciée mais qui a quand même pour mérite 
de remettre sur le tapis sa collaboration avec les Eperviers. En tout cas son 
entraineur, Tom Saintfiet  garde toujours la porte ouverte à son possible retour en 
sélection nationale.

le joueur très préoccupé par sa carrière 
au sein de son nouveau club, ne veut 
en aucun cas se laisser « affecter »  par 
ce match.
Dans une lettre adressée à ses fans il 
tente d’expliquer sa motivation. « Je 
vous remercie de m'avoir sélectionné 
pour les matches contre la Tunisie. Ce 
serait un honneur de jouer pour mon 
pays. 
Cependant je ne pense pas que ce soit 
le moment opportun. En effet, comme 
vous le savez sans doute, je viens de 
signer pour une nouvelle équipe à 
Londres et je fais tout mon possible 
pour être à 100% physiquement et 
mentalement. Je m'entraîne très dur 
avec Crystal Palace afin d'assurer 
les meilleurs résultats pour l'équipe 
pendant le reste de la saison. 
Et malheureusement je ne souhaite 
pas interrompre cet entraînement car 
cela m'affecterait physiquement et 
mentalement. Je dois ainsi décliner 
votre offre de faire partie de l'équipe 
pour ces matches. Je vous souhaite 
une grande réussite pour ces matches 
et je les suiverai en tant que votre plus 
grand fan».

ZAK JAY



TOGOMATIN – N° 0071 DU 10 MARS 2016

             La Neutralité Positive

11

Reportages

Un quartier inondé à Lomé

Une captation issue du clip de la chanson

Komlanvi Akomabou Kondo,
Faure et Kadré

En effet, la pluie qui devait arriver il y a 
un ou deux mois est enfin arrivée. Une 
grâce divine dira-on surtout pour les 

femmes qui étaient à l’honneur seulement, 
comme c’est la coutume au Togo, ces pluies 
diluviennes, ont toujours causé des dégâts. 
Des dégâts importants ont été enregistrés 
; des rigoles, étangs et lagunes débordés 
provoquant l’inondation dans des quartiers 
comme Tokoin Gbadago, Cacavéli, Bè. 

Après la pluie, les habitants des quartiers 
inondés se sont mis à l’œuvre pour 
évacuer l’eau dans leurs domiciles.  Selon 
des météorologues bien avisés, le ciel 

Lomé renoue avec les 
inondations 

Premières pluies

Une pluie s’est abattue sur Lomé le mardi 08 mars et a fait des dégâts dans plusieurs 
quartiers de la capitale alors que le pays célébrait la journée internationale de la femme.

ne sera pas clément et les prévisions 
météorologiques ne disent pas le 
contraire. La menace d’inondation est 
réelle, Lomé risque encore d'être une 
cité lacustre cette année si des mesures 
appropriées ne sont pas prises à l’avance.

La politique des grands travaux doit 
sérieusement repenser l’urbanisation 
des villes togolaises surtout celles 
de la capitale Lomé pour éviter aux 
populations des désagréments causés 
après des pluies diluviennes. Vivement 
que le mandat social en tienne compte.

Elom Hounkpati (Stagiaire)

Mardi 08 mars, la femme était à l’honneur 
un peu partout dans le monde. La Ligue 
des Consommateurs du Togo (LCT) a saisi 
l'occasion pour dénoncer les clips vidéos 
et les spots publicitaires qui avilissent 
l'image de la femme. C'est à travers un 
communiqué qu'il a rendu public hier.

Des femmes, on en voit tout le 
temps sur des affiches et réseaux 
sociaux, la plupart du temps 

presque nues. D’ailleurs, des concours, 
dits de beauté, participent beaucoup à ce 

Journée de la femme
La LCT désavoue « Collé 
la Petite »

dénigrement. Ce qui indigne la Ligue des 
Consommateurs du Togo qui voit en cela 
une « chosification » de la femme.
« Certains artistes, des sociétés de 
communication mettent la jeune fille, la 
mère et la femme de demain, à nue dans 
des clips vidéo, des spots publicitaires 
et des affiches. La LCT estime que ces 
pratiques sont loin de faire la promotion 
de la femme », déclare le communiqué.
Et de poursuivre : « Au contraire, elles 

constituent un arsenal de chosification 
de la femme. La femme perd à ce 
moment sa valeur. De ce fait, la LCT 
demande aux autorités togolaises en 
particulier de veiller à la préservation 
de la dignité féminine ».
Ainsi, le clip « Collé la petite », interdit 
au Cameroun, est la vidéo pointée 
du doigt par Emmanuel Sogadji, le 
Président de la LCT 
« La Ligue demande que soit interdite 
sur toute l’étendue du territoire 
nationale la musique communément 

appelé « Collé la Petite », car cette 
musique fait la promotion de la 
pédophilie, une pratique incriminée 
par la loi », lit-on dans le communiqué.
Alors que cette chanson est en vogue 
dans les bars et boîtes de nuit de la 
capitale et à l’intérieur du pays, on se 
demande si l'appelle de la LCT sera 
entendu.

icilomé.com

En rapport avec ces installations, il 
convient de rappeler que le premier 
mois de cette année 2016 a rimé avec 

les manifestations des étudiants de l’UL 
qui réclamaient  l’amélioration de leurs 
conditions de vie et d’études sur le campus. 
La lutte commence apparemment à porter 
son fruit.
Sur l’initiative du MEET, les étudiants ont 
fait un certain nombre de doléances entre 
autre la multiplication des bus de transport, 
l’électrification des rues du campus et la 
revue à la baisse du prix des chambres dans 
les cités. Suite à ces doléances une grève 
a été observée pour attirer l’attention des 
autorités sur les besoins des étudiants. 
Les autorités universitaires ont donc réagi et 

Université de Lomé
Mesure « temporaire » 
d’apaisement sur le campus 
Les rues au sein de l’Université de Lomé (UL) sont dotées depuis quelques jours de lampadaires 
solaires lesquelles permettent l’éclairage des lieux pendant la nuit. Ces installations sonnent 
comme un début de solution aux revendications exprimées par le Mouvement pour 
l’Epanouissement de l’Etudiant Togolais (MEET) qui s’est facilité de ces réalisations mais 
invite les autorités à trouver des solutions aux autres doléances en attente.

des bus de la SOTRAL ont été affectés pour 
il y a quelques semaines pour le transport 
des étudiants, En plus de ce point, les 
autorités universitaires ont électrifié des 
rues sur le campus universitaire de sorte 
à rassurer les étudiants qui sortent des 
cours pendant la nuit.
Pour notre curiosité, une visite sur le 
campus a la tombée de la nuit nous a 
permis de nous rendre compte que les 
rues du campus sont éclairées par des 
lampadaires solaires. En clair, les nuits 
au campus ne seront  plus synonymes de 
peur. 

En réaction au début de solution 
qu’apportent les autorités aux 
revendications des étudiants, Komlanvi 
Akomabou Kondo, le président du MEET 
s’est réjoui des réalisations faites mais il 
s’est demandé pourquoi les autorités ont 
attendu que les choses soient arrivées là 
avant de réagir.
Kondo a par ailleurs relevé que les 
doléances des étudiants restent encore 
à être satisfaites. Sur la base de cette 
précision, il a précisé que l’allocation de 
secours du semestre 3 n’est pas encore 
versée aux étudiants et le traçage des 
pistes dans l’enceinte de l’université 
demeurent des préoccupations 
pressantes pouvant conduire à de 
nouvelles manifestations. 

TM

Une distinction décernée en reconnaissance 
des nombreux et loyaux services qu’il a 
rendus à la communauté ouest-africaine 

durant son mandat de quatre ans à la tête la 
Commission.
Au cours de son mandat, l’Afrique de l’Ouest 
a connu des avancées notables en matière de 
paix et de sécurité régionales ainsi que dans les 
domaines de l’intégration économique régionale, 
a laissé entendre le chef de l’Etat togolais.
Au cours de cette visite d’adieux, M. Ouédraogo 
a exprimé toute sa gratitude au président 
togolais pour le soutien personnel dont il a 
bénéficié, mais également pour les grandes 
avancées enregistrées par la communauté 
ouest-africaine.
M. Ouédraogo a particulièrement évoqué le 
lutte contre Ebola, la résolution d’importantes 
crises politiques ayant secoué l’espace Cédéao, 
la finalisation des négociations des Accords de 
partenariat économique (APE) entre l’Afrique 
de l’Ouest et l’Union européenne ainsi que 

La gratitude de Kadré 
Désiré Ouédraogo

Diplomatie

Le président de la Commission de la Cédéao, Kadré Désiré Ouédraogo, a été élevé 
mercredi à Lomé au grade de Commandeur de l’Ordre du Mono par le chef de l’Etat 
togolais, Faure Gnassingbé.

l’adoption du Tarif extérieur commun.
‘Je voudrais vous exprimer ma gratitude pour 
cette distinction que vous avez l’amabilité 
de m’accorder. Et cette distinction, je la 
dédie à tout le personnel des institutions 
de la communauté qui œuvre au service 
de l’intégration en Afrique de l’Ouest. Je 
vous suis infiniment reconnaissant et je 
vous exprime la reconnaissance de tout le 
personnel et de toutes les institutions de 
la Cédéao pour ce que vous aviez fait pour 
l’intégration régionale », a déclaré Kadré 
Désiré Ouédraogo.
Kadré Désiré Ouédraogo a été décoré par 
Faure Gnassingbé à l’occasion de son départ 
prochain de la tête de la Commission à l’issue 
de son mandat de quatre ans.
Elu en février 2012, Kadré Désiré Ouédraogo 
a succédé au diplomate ghanéen James 
Victor Gbeho et a pris les rênes de la 
Commission de la Cédéao le 1er mars 2012.
Ancien Premier ministre du Burkina Faso, 
ancien vice-gouverneur de la Banque 
centrale des Etats de l’Afrique de l’Ouest 
(BCEAO) et ancien Secrétaire exécutif 
adjoint de la Cédéao, Kadré Désiré 
Ouédraogo a également été ambassadeur de 
son pays auprès de la Belgique et de l’Union 
européenne.
La cérémonie s'est déroulée en présidence 
du Premier ministre, Komi Selom Klassou, et 
de plusieurs membres du gouvernement. 

Republicoftogo.com
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Atlantic Business International (ABI), holding financière, de contrôle et de 
développement, a tenu sa retraite stratégique, en réunissant ses filiales Banques et 
Assurances, à Yamoussoukro, capitale administrative de la Côte d’Ivoire, les 26 et 27 
Février 2016. 
Ce rendez-vous institutionnel et stratégique a enregistré la participation des Directeurs 
Généraux et Directeurs Généraux adjoints des Banque Atlantique Bénin, Burkina 
Faso, Côte d’Ivoire, Mali, Niger, Sénégal, Togo, d’Atlantique Finance , de Atlantic Asset 
Management, les membres du Comité de Direction d’ABI. 
Il est à noter que le Groupe ABI, a également accueilli à cette rencontre, ses compagnies 
d’assurance de Côte d’Ivoire et du Togo (AAVIE CI, AACI, GTA C2A IARD et GTA 
C2A Vie) ainsi que la Banque Populaire Marocco-Guinéenne (BPMG) et la Banque 
Populaire Marocco-Centrafricaine (BPMC). 
Ces journées ont été l’occasion de faire le bilan de l’exercice 2015, et de mener des 
réflexions stratégiques en atelier sur des thématiques d’actualités pour réussir notre 
transformation de banque universelle modèle en Afrique Subsaharienne. 
La participation active de tous les intervenants pendant ces ateliers, la pertinence 
des échanges ont permis au terme de ces travaux, de définir les stratégies et plans 
d’actions structurés autour d’un business model conforme aux attentes de nos équipes 
et surtout de nos clients. 

A PROPOS DE ATLANTIC BUSINESS INTERNATIONAL (ABI): 
Le Groupe Atlantic Business international (ABI), dirigé par M. Souleymane 
DIARRASSOUBA est membre du Groupe Banque Centrale Populaire du Maroc, 
Groupe mutualiste leader du secteur bancaire marocain installé sur les 4 principaux 
continents : Afrique, Europe, Amérique du Nord et Asie. 
Présent dans 8 pays de la zone UEMOA à travers ses banques commerciales (Banque 
Atlantique Bénin, Burkina Faso, Côte d’Ivoire, Guinée Bissau ; Mali, Niger, Sénégal, 
Togo), ses compagnies d’assurances (Atlantique Assurances Côte d’Ivoire et Atlantique 
Assurances VIE Côte d’Ivoire, et GTA C2A VIE et G TA C2A IARDT au Togo), sa banque 
d’affaire Atlantique Finance et Atlantic Asset Management La Banque Populaire 
Marocco Guinéenne (BPMG) et la Banque Populaire Marocco Centrafricaine lui sont 
arrimées opérationnellement.

atlantic
buisiness
international
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